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crépuscule, et des lumières de leur foi vive, priant, et chan
tant avec piété les mystères touchants du Rosaire.

Après la bénédiction du Très-Saint Sacrement, elles retour
nèrent à leur foyer, heureuses d’aller distribuer les grâces et 
les présents que Notre-Dame du Cap avaient accordés à cha
cun de leu-s enfants chéris.

Pèlerinage des Grondines et de Deschambault 
(625 pèlerins, 5 août.)

Deux pèlerinages dans la même journée [ Mais vraiment 
l’on se croirait aux jours de paix et de bonheur. C’est un 
vrai bonheur pour nous de recevoir le fidèle curé des Grondi
nes, monsieur l’abbé Cinq-Mars, qui nous arrive en bateau vers 
les dix heures avec une bonne partie de ses paroissiens et plu
sieurs pèlerins des paroisses voisines. L’infatigable pasteur 
chante la grand’messe et bon nombre de ses ouailles reçoivent 
Jésus-Hostie dans le sanctuaire de Marie.

Dans l’après-midi, après une pieuse procession et le chant 
du Magnificat en l’honneur de Notre-Dame du T.S. Rosaire, 
on fit la touchante imposition du Très Saint Sacrement sur 
la tête des malades, des infirmes, et de plusieurs autres pèle
rins qui avaient sans doute de grandes grâces à demander à 
Jésus par Marie. Le révérend Père M. Magnan, O.M.I., 
supérieur, fait appel à leur foi en la présence réelle de Jésus 
dans la sainte eucharistie. C’est le même bon Sauveur, leur 
dit-il avec conviction, qui, au temps de sa vie mortelle, gué
rissait les malades, consolait les malheureux et convertissait 
les pécheurs. Et tous répètent avec ardeur les prières et les 
supplications que le père adresse au Coeur de Jésus en les fai
sant passer par Marie. S’il n’y eût pas de miracle sensible, il 
s’en est peut-être opéré de plus précieux encore au plus intime 
de l’âme.

Nous eûmes du moins la douce consolation de voir ces bra
ves gens rester fidèles à leurs traditions de foi et de piété 
mariale, et l’assurance que Notre-Dame du Cap ne les a pas 
laissés partir sans les combler de grâces et de bénédictions

Pèlerinage de Longueuil, (375 pèlerins, 7 août.)

Monsieur l’abbé Payette, curé de Longueuil, réussit à nous


